
délibéré. La transition démocratique et l’enjeu 
de l’éducation, majeur pour la jeunesse, sont 
des défis essentiels pour les pays africains. 
Des antennes locales pourront se dévelop-
per au Mali, en Côte d’Ivoire, au Sénégal, au 
Ghana ou dans d’autres pays de la région et 
d’Afrique et l’association travaillera en syner-

Les promoteurs des Entretiens Eurafricains ont 
tenu leur engagement, créer une association 
à vocation régionale, de droit burkinabé, une 
promesse formulée dans ces mêmes lieux un 
an auparavant, début février 2016, lors de la 
première édition1 des Entretiens Eurafricains2 

placée sous le mot d’ordre « Nous sommes 
tous Burkinabé » en hommage aux victimes 
de l’attentat terroriste du 15 janvier 2016. 

Un réseau de la société civile
« La création d’Eurafrique 21 symbolise l’émer-
gence de l’Afrique dans le 21ème siècle et la 
nécessité de renouveler les relations entre 
l’Europe et l’Afrique pour trouver les voies 
d’un avenir partagé » a souligné Claude 
Fischer-Herzog, directrice des Entretiens
Eurafricains en introduisant les travaux de 
l’AG. Le choix de fonder l’association au 
Burkina Faso et d’établir son siège à 2iE est 

gie avec les Entretiens Eurafricains. Réseau 
de la société civile, Eurafrique 21 rassemblera 
en effet des hommes et des femmes de sen-
sibilités et d’horizons divers, issus des secteurs 
public et privé et de plusieurs pays, désireux 
de créer un espace de débat public pour 
inventer de nouvelles formes de démocratie 
et un développement solidaire et durable. 
« Nous engageons un dialogue pour contri-
buer à une nouvelle politique de civilisation 
à l’échelle globale, afin de lutter contre les 
inégalités et bâtir un monde plus fraternel » a 
lancé Claude Fischer-Herzog. 

Porter une vision
Une introduction appuyée par Kako Nubukpo, 
élu président d’Eurafrique 21 à l’issue de l’AG. 
« Notre association s’inscrit dans une nou-
velle gouvernance qui laisse place aux re-
lations multisectorielles et multi-acteurs pour 
travailler ensemble à l’intérêt général ». Dans 
un espace africain « en transitions démogra-
phique, démocratique, énergétique, fiscale », 
les priorités sont claires : promouvoir des poli-
tiques économiques inclusives en misant sur 
l’investissement humain et productif, mobiliser 
les jeunes et soutenir l’intégration régionale, 
des thèmes au cœur des Entretiens Eurafri-
cains depuis leur création. A plusieurs reprises, 
le futur président a insisté sur la vocation d’Eu-
rafrique 21 à porter une vision en faveur d’un 
processus de développement endogène, ci-
tant le philosophe burkinabè Joseph Ki Zerbo, 
« Il ne faut pas dormir sur la natte des autres 
car c’est comme si on dormait par terre ».  A 
cette fin, il a proposé des éléments de mé-
thode : favoriser la co-construction des poli-
tiques, des projets et des programmes ; tra-
vailler en réseau pour partager les meilleures 
pratiques et décloisonner la lecture natio-
nale des enjeux ; pratiquer la culture de l’éva-
luation. Cette approche est porteuse d’une 
« démocratie participative, partenariale », 

EURAFRIQUE
21

Dans la grande salle de conférence de l’école 2iE, à Ouagadougou, plus de 200 participants, dont beaucoup de 
jeunes, se pressent pour assister à l’assemblée générale (AG) constitutive d’Eurafrique 21, ce 10 janvier 2017. 

Kako NUBUKPO, élu président, est entouré d’une vice-présidence prestigieuse et d’un Conseil d’Administration, 
représentatifs de la diversité des membres de l’association. Voir en page 2 du Supplément

De gauche à droite, Gisèle Tiendrebeogo, Kotomi Guira, Mamick Lingani, Bintou Diallo, Kako Nubukpo, Claude Fischer-
Herzog, Moussa Ismaïla Touré, Francis Semporé, Zallia Mantoro, Hermann Christian Kouassi, Nelson Congo. (Manque sur la 
photo, Félix Bikpo, Amadou Diaw et Jean-Luc Konan, excusés lors de l’AG)

Naissance d’Eurafrique 21 

Les membres du Bureau d’Eurafrique 21

Assemblée constitutive - Mardi 10 janvier 2017 – Ouagadougou

Entretiens Eurafricains
Les

Une Association régionale pour la rencontre, 
le débat et la fraternité

et de nouvelles relations entre l’Afrique de l’Ouest et l’Europe
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Bureau exécutif
Président : Kako Nubukpo, directeur 
de la Francophonie économique et 
numérique (OIF).
Vice-présidents : Didier Acouetey, 
président d’AfricSearch 
Félix Bikpo, 
directeur général d’Africain  
Guarantee Fund (AGF) ; 
Bintou Diallo, directrice générale de 
l’Agence pour la promotion des inves-
tissements du Burkina Faso (API-BF) ;
Claude Fischer-Herzog, directrice des 
Entretiens Européens et Eurafricains ; 
Jean-Luc Konan, fondateur du 
Groupe Compagnie financière  
africaine (COFINA) ; 
Hermann Christian Kouassi, 
président du Club d’Affaires  
Afrique-Monde (CAAM), Côte d’Ivoire ; 
Moussa Ismaïla Toure, directeur 
général de l’Agence pour la  
promotion des investissements du Mali.

Bureau exécutif
Secrétaire générale : Zallia Mantoro, 
présidente de la Fondation Afrique 
OZALIAM ; 
Trésorier : Francis Semporé, directeur 
des Relations Internationales et de la 
Formation Continue au sein de 2iE ;
Chargé de la Communication et 
des Relations publiques : 
Nelson Congo, professeur de Lettres 
et de Communication à l’Institut Bur-
kinabé des Arts et des Métiers (IBAM) 
de l’Université de Ouagadougou ; 
Chargé de la Jeunesse :  
Malick Lingani, secrétaire général de 
la Fondation Afrik Eveil.

Secrétariat 
Secrétariat : Gisèle Tiendrebeogo, 
présidente d’une association pour les 
filles mères en difficulté ; 
Kotimi Guira, assistante au Départe-
ment du Festival de cinéma FESPACO.

Le bureau 
d’Eurafrique 21

Malick Lingani, expert en développement 
d’éco-entreprises et secrétaire général de 
la Fondation Afrik Eveil, animera le groupe « 
Jeunes » de l’association. Au cours de l’AG, il 
a appelé les jeunes, nombreux parmi les par-
ticipants, à rejoindre ce réseau d’acteurs, un 
« cadre de dialogue et de formation  propice 
pour apprendre des autres et apporter des 
propositions ». Les jeunes réclament « plus de 
démocratie, de transparence et d’ouverture » 
et doivent s’engager pour agir. « Si vous avez 
des ambitions entrepreneuriales, des com-

Mobiliser les jeunes

pétences et des connaissances à partager, 
adhérez à l’association ! » a-t-il lancé. Premier 
rendez-vous : la table ronde sur « La participa-
tion des jeunes à la réussite du changement 
et du développement »,  lors des Entretiens 
Eurafricains des 6 et 7 mars à Paris.

Nouer des coopérations
A l’image du logo d’Eurafrique 21, très appré-
cié par les participants, montrant deux mains 
qui s’unissent, le débat doit être mené, selon 
la ministre, sur la qualité du partenariat avec 
l’Europe pour nouer des coopérations et 
« s’enrichir mutuellement ». « Nous sommes 
obligés de coopérer, a plaidé le philosophe 
Stanislas Adotevi, l’UE n’est plus être sur le 
devant de la scène comme par le passé ».
Si elle veut bouger, trouver les ressorts d’un 
nouveau sursaut, elle ne peut le faire qu’en 
coopérant avec les autres régions du monde. 
Européens et Africains doivent désormais 
s’exprimer entre égaux, a souligné Kako 
Nubukpo dans ses mots de conclusion, être 
capables de se dire la vérité. Ce franc dialo-
gue sera le gage d’un saut qualitatif où cha-
cun apprendra de l’autre. L’association sera « 
une passerelle » de cette relation renouvelée 
entre l’Europe et l’Afrique mais aussi avec les 
autres régions du monde émergent, qui in-
vestissent sur le continent du 21ème siècle.

 Catherine Véglio

a souligné Claude Fischer-Herzog, elle favorise 
l’appropriation sociétale des questions  
économiques, sociales et culturelles. 

Une contribution attendue
Rosine Sori-Coulibaly, ministre de l’Econo-
mie, des Finances et du Développement du 
Burkina Faso, venue « en amie et en soeur »,
a salué l’initiative : « Nous allons mutualiser 
nos connaissances et nos réseaux, nous 
sommes ouverts aux contributions et aux 
réflexions de l’association, nous voulons ap-
prendre aussi des autres ». Jean Lamy, am-
bassadeur de l’UE, n’a pas dit autre chose 
en invitant l’association à « nourrir les insti-
tutions de recommandations concrètes ». 
Un message reçu cinq sur cinq par les diri-
geants d’Eurafrique 21 qui entend « contri-
buer à l’ouverture d’options dans le débat 
public et de recommandations auprès des 
institutions nationales et régionales ». 
Cette contribution est attendue car le cœur 
des travaux d’Eurafrique 21 porte sur les défis 
majeurs de l’intégration régionale et du par-
tenariat entre l’Afrique et l’UE et avec d’autres 
régions du monde, des questions qui ont fait 
débat3 pendant l’AG. En termes de partena-
riats, il s’agit également d’une période de 
transition, a insisté la ministre, car « Il n’existe 
plus un Sud qui tend la main. Le Nord a aussi 
besoin du Sud et l’un n’avancera pas sans 
l’autre ». Les problèmes globaux du climat, 
des migrations ou de la sécurité en sont la 
criante illustration. 

Le groupe « Jeunes » d’Eurafrique 21 
animera une réflexion sur le rôle 
du numérique pour favoriser leur 
participation à la transition démocratique

1  Lire La Lettre des Entretiens Eurafricains n°2 et les Actes 
disponibles sur www.entretiens-europeens.org
2  Créés par ASCPE en 2014, à la suite au Sommet de la 
Société civile organisé en mars 2014, les Entretiens Eurafri-
cains sont animés par Claude Fischer-Herzog et  
   André-Franck Ahoyo, directeur –adjoint, et par un 
comité de pilotage d’une quinzaine de membres.
3  Cf. l’article sur le débat qui a eu lieu après l’AG, sur 
l’intégration régionale en p. x de La Lettre, et celui de 
Jean Lamy en p.x.

Pour tout contact et information : 
Zallia Mantoro 00 226 70 06 36 99 
ozalliam@yahoo.com; 
Francis Semporé 00 226 70 26 84 78  
francis_sempore@yahoo.fr
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Rosine Sori-Coulibaly au micro

Mes vives émotions 
lors de la création 

d’EURAFRIQUE 21
Nous avons convergé tous comme des fous à 

Ouagadougou au 2IE
Nous avons été pris de peur à l’idée d’un 

éventuel échec
Nous avons eu du mal à arrêter les débats si 

intéressants
Nous avons transpiré en pensant à la date de 

dépôt des dossiers
Nous avons mouillé le maillot 

Mus par notre idéal et la seule volonté de réussir

Le labeur était dur
Le sommeil brûlait les yeux

La fatigue rongeait les reins et broyait 
les genoux

Mais qu’importe !
La foi et l’engagement aidant,

AU FINISH - OFFICIELLMENT
Notre bébé est né et se porte à merveille

En chœur, 
Souhaitons-lui bonne arrivée, plein succès et 

longue vie !
Vive EURAFRIQUE 21 pour que vivent l’Afrique et 

l’Europe
ENSEMBLE 

Main dans la main 
A la conquête d’un avenir radieux.

« Lorsque l’enfant paraît, 
Le cercle de famille applaudit à grands cris ».

J’attends et j’entends vos applaudissements et 
vos cris de joie

A la concrétisation d’une vision commune et 
d’un rêve partagé

Nourris par les convictions d’EURAFRIQUE 21
Forgés par le souci du développement écono-

mique,
Social et culturel de nos sociétés 

respectives.

En célébrant le baptême d’EURAFRIQUE 21,
Nous aspirons au rapprochement des peuples 

Et à un monde plus fraternel 
Empreint d’ouverture, de diversité, d’inclusion, 

d’équité, de réciprocité, de tolérance 
Et de paix comme fondement de notre déve-

loppement commun.

C’est en toute bonne foi que nous comptons
Faire d’EURAFRIQUE 21 le véhicule de cette 

noble mission.
Nous y croyons et c’est pour cela que nous y 

avons adhéré.
METTONS-NOUS AU TRAVAIL

Pour la réalisation de notre vision et le bonheur 
de nos populations.

Texte écrit par Zallia O. MANTORO le 19 janvier 2017 
à 14H00 sur inspiration du marathon réalisé pour le 
dépôt des statuts et règlement intérieur en vue de 
l’obtention du récépissé de reconnaissance 
d’EURAFRIQUE 21.

PNDES : 
transformer l’économie burkinabè

La réussite du Plan natio-
nal de développement 
économique et social 
(PNDES), qui table sur 
une croissance annuelle 
moyenne de +7,7 % sur la 
période 2016-2020 pour 
le Burkina Faso, est liée 
à l’intégration régionale. 

Rosine Sori-Coulibaly l’a souligné lors de l’AG 
constitutive d’Eurafrique 21, en appelant à 
la création d’un « marché régional ». Ce Plan 
s’articule autour de trois axes : la réforme 
des institutions et la modernisation des ad-
ministrations ; le développement du capital 
humain dans un contexte de forte crois-
sance démographique ; la transformation 

structurelle de l’économie. La ministre a 
insisté sur la nécessité d’investir dans le 
secteur agricole pour créer de la valeur 
par la transformation des produits locaux 
(le pays ne transforme que 10% de sa pro-
duction de coton). Elle a également évoqué 
l’énergie, les transports et les technologies 
de l’information et de la communication, 
des secteurs porteurs de croissance pour 
lesquels il faudra « lever les goulets d’étran-
glement ». Le plan compte 83 projets struc-
turants pour dynamiser la production éco-
nomique du pays. D’un coût d’environ 18,3 
mds d’euros, il sera financé à hauteur de 
64% par des ressources internes , a assuré la 
ministre, qui entend accroître la mobilisation 
des ressources fiscales.

renouvellement des modes de gouvernance 
démocratique. 
Je suis une fervente partisane de l’intégration 
régionale car c’est par l’approfondissement 
des échanges entre les pays de la sous-région 
et par la mise en place de projets communs 
que nous progresserons sur les plans politique, 
économique et  culturel. 
Née en France, vivant aujourd’hui au 
Burkina Faso, je suis Européenne et Africaine 
et à mon sens, le plus important est d’agir là 
où nous sommes. En Europe, il nous faut faire 
comprendre les mutations à l’œuvre dans 
l’Afrique d’aujourd’hui, au-delà des clichés. 
En Afrique, nous devons nous mobiliser pour 
accélérer un développement durable et 
inclusif. C’est pourquoi les priorités de 
l’association qui mettent, entre autres, en 
avant le rôle des investissements et de la 
jeunesse pour favoriser les changements, 
doivent être partagées par le plus grand 
nombre. 
Je compte sur les adhérents d’Eurafrique 21 
pour avancer dans cette direction et verser 
dans le débat public des recommandations 
aux dirigeants politiques de nos pays, de 
l’Afrique de l’Ouest et de l’Europe. 

Bintou Diallo

La directrice générale de l’Agence pour 
la promotion des investissements du  
Burkina Faso (API-BF) a été élue vice-pré-
sidente d’Eurafrique 21. Elle témoigne ici 
du sens qu’elle donne à son engagement.

Echanger, confronter, 
partager et mutua-
liser des réflexions 
entre Africains et 
Européens, par delà 
nos histoires et nos 
différences, est es-
sentiel pour bâtir 
notre devenir et 
nouer des partena-
riats durables. Cette 

approche portée par Eurafrique 21 me séduit 
et je remercie l’assemblée de la confiance 
qu’elle m’a accordée en m’élisant vice-prési-
dente pour représenter le Burkina Faso. 
La diversité des hommes et des femmes qui 
rejoignent l’association est une richesse pour 
faire avancer les débats en Afrique de l’Ouest 
sur l’intégration régionale et sur les projets 
à mener en coopération avec l’Europe et 
d’autres régions du monde. Je suis convain-
cue que les acteurs de la société civile sont 
aujourd’hui les mieux placés pour engager, 
dans un dialogue avec les institutions, un 

Le message de Bintou Diallo



Gilles ACOGNY
Didier ACOUETEY
Stanislas ADOTEVI 
Pascal AGBOYIBOR
André-Franck AHOYO
Jean-Paul AMETHIER
Loïc ARMAND
Diane d’AUDIFFRET
Sidiki BAKABA
Jean-Louis BANCEL
Catherine BARBERO
Eric BAZIN
Suzanne BELLNOUN
Hichem BEN YAÏCHE
Félix BIKPO
Angèle BONANE
Jacques BOSC
Olivier BOUSIGE
Paul-François CATTIER
Renée CHAO-BEROFF
Frédéric CHAVANNE
Alain COEFE
Christian COMBES
Appolinaire T. COMPAORE
Nelson CONGO
Agnès CONGO-TAPSOBA
Anne-Marie CORDELLE

Comité de parrainage
Les ambassadeurs des Entretiens Eurafricains

Ils sont d’horizons divers, de sensibilité différentes, de plusieurs pays d’Europe et d’Afrique, mais poursuivent le même objectif :  
trouver les voies d’un avenir partagé, inventer des valeurs communes et nouer des partenariats durables.   

C’est parce qu’ils sont des hommes et des femmes différents et libres de tout engagement, qu’ils se rassemblent.  
Ils mettent leurs expériences et leurs compétences au service de la réflexion et de l’action pour renouveler les relations entre l’Europe  

et l’Afrique, et contribuer à l’ouverture d’options de transformation sociale dans le débat public et de recommandations  
auprès des institutions nationales et régionales, voire mondiales. Ils sont engagés dans les organisations et les initiatives  

des Entretiens Eurafricains et participent aux rencontres internationales organisées en Europe et en Afrique.   

Abdoullah COULIBALY
Pierre Claver DAMIBA
Christian De BOISSIEU
Laurent DEJOIE
Michel DEMARRE
Sylvie DEMBELE
Mamadou DIA
Aïssata DIAKITE
Bintou DIALLO
Salimata DIARRA, 
Amadou DIAW
Sidy DIOP 
DOM PEDRO
Régine DOOH COLLINS
Samuel ELONG N’DAME
Bineta FALL
Alain FENEON
Claude FISCHER-HERZOG
Rainer GEIGER
Steve GENTILI
Paul GINIES
Berni GOLDBLAT
Antoine GUGGENHEIM
Philippe HERZOG
Ghislaine HIERSO
Christine HOLZBAUER
Thierry HOT

Philippe HUGON
Khaled IGUE
François JAY
Issaka KARGOUGOU
Isidore Gnatan KINI
Jean-Luc KONAN
Naima KORCHI
Kouassi KOUAME
Hermann Christian KOUASSI
Laureen KOUASSI OLSON
Patrice LAMBERT DE DIESBACH
Jean LAMY
Laurent LARCHER
Gérard LE CHÊNE
Alain LE NOIR
Charlotte LIBOG
Malick LINGANI
Abou Bacry LY
Amadou Hama MAÏGA
Boureima MAÏGA
Selia MAMADOU-BANKOLE
Alexandre MAYMAT
Penda MBOW
Nadia MENSAH-ACOGNY
Patrick MESTRALLET
Annick N’GUESSAN
Jean-Michel NICOLLE

Kako NUBUKPO
Denis OUEDRAOGO
Zallia OUEDRAOGO MANTORO
François PALM
Lydie SANKARA
Mamady SANOH
Marcel SEREKOÏSSE-SAMBA
Francis SEMPORE
Abdoulaye SOMA
Ardiouma SOMA
Abdoulaye SORY
Thierno Seydou Nourou SY
Mathieu TANKOANO
Franck TAPSOBA
Mary THOMPSON
Sébastien TONI 
Abba TOURE
Moussa Ismaïla TOURE
Issouf TRAORE
Kady TRAORE
Fatou TRAORE-DE L’HAMAIDE
Cheikh TRAVALY
Catherine VEGLIO
Simone ZOUNDI
Gilles YABI
Sionlé YEO

L’après-midi du 10 janvier a été clôturée 
par une soirée culturelle à l’Institut 
Français, avec la projection du film Bud 
Yam de Gaston Kaboré, un voyage initia-
tique qui a permis aux amis d’Eurafrique 
21 de découvrir les rites et les régions 
du Burkina Faso. La projection a été 
suivie d’un débat avec le comédien 
principal, Serge Yanogo (à gauche sur la 
photo). Une occasion pour sa présidente, 
Claude Fischer-Herzog, de présenter
Eurafriclap. Cette association, créée le 14
décembre 2016 à Paris, accompagnera 
le festival « Une semaine eurafricaine au 

Le cinéma, toujours 
cinéma », coordonné par Jacques Bosc 
et dont la troisième édition aura lieu à Paris 
en juin 2017. Fatou Traoré, à droite sur la 
photo, est trésorière d’Eurafriclap.
le cinéma est un formidable vecteur de 
connaissance des hommes
et des femmes en société, de leurs souf-
frances et leurs aspirations. Il
nous aide à nous ouvrir au monde. Il est 
donc tout à fait naturel que
le cinéma trouve sa place dans les initia-
tives des Entretiens Eurafricains pour ouvrir
le dialogue interculturel

Un an après les attentats du 15 janvier 
2016, une Marche Blanche a rassem-
blé les Burkinabè et leurs amis devant 
le Splendid et le Cappuccino de 
Ouagadougou où 35 personnes ont trou-
vé la mort. Une délégation conduite par 
Claude Fischer et Catherine Véglio représen-
taient Les Entretiens Eurafricains.

Hommage 
aux victimes 

des 
attentats

4


